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Aktivitäten 

Der Freiburger Krippenver-
band setzt sich auf der 
politischen Ebene für die 
Interessen der Kleinkinder-
betreuung und Familien 
sowie für eine qualitativ 
gute Betreuung ein und 
dies wie folgt:  

• Informationen und 
Beratung rund um 
die Betreuung in 
der Krippe  

• Durchführung von 
Umfragen und 
Unterlagen über 
die Krippen des 
Kantons  

• Herausgabe von 
Tarifempfehlun-
gen für die Eltern 
sowie von Lohn-
empfehlungen für 
das Personal  

• Organisation von 
Fortbildungskur-
sen, Vorträgen, 
Podiumsdiskus-
sionen  

• Repräsentation 
der Krippen der 
Stadt Freiburg bei 
der Gemeinde 

• Teilnahme an 
kantonalen und 
ausserkantonalen 
Kommissionen im 
Zusammenhang 
mit der Kleinkin-
derbetreuung 

krippenfreiburg.ch 

La conciliation travail et éducation des enfants reste au premier rang des pré-
occupations des familles en cette fin d’année 2013. Malgré un large débat en 
marge des votations sur l’article constitutionnel sur la famille en mars, puis sur 
l’initiative UDC en faveur des familles au foyer en novembre, aucune  solution 
globale ne se dessine pour la Suisse.   

En effet, les capacités d’accueil et taux d’équipement sont très disparates (p.2) 
et notre pays très en retard en comparaison internationale. Pourtant, des re-
cherches ont démontré les effets positifs des structures d’accueil sur l’égalité 
des chances entre hommes et femmes et la prévention de la pauvreté (p.3). 
L’ouvrage sera remis sur le métier au Parlement fédéral en 2014, avec de nou-
velles interventions  visant à poursuivre les aides fédérales et à promouvoir la 
qualité (p.4).  Enfin, une date à retenir en 2014 :  le samedi 7 juin pour une 
Rencontre des familles sur le thème de la conciliation Travail-Famille.   

Un  

joyeux  

Noël   

En attendant ces dé-

veloppements, la Fé-

dération des 

crèches et garde-

ries vous souhaite  

Ein glückliches und erfolgreiches Jahr 2014 

Les structures d’accueil extrafamilial contribuent « de manière déterminante » à cette 

égalité. Telle est la conclusion d’une étude approfondie effectuée dans le cadre d’un pro-

gramme du Fonds national (PNR 60), réalisée par l’Institut de recherches Infras et l’uni-

versité de St-Gall.  Des précisions et des tableaux p.2.  

www.npf60.ch/F/projets/famille_menageprive/accueil_extra-familial_enfants_egalite/Pages/

default.aspx 

L’augmentation des structures d’accueil favorisent l’égalité  

des chances entre les hommes et les femmes 
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Egalité des chances entre les hommes et les femmes (suite) 

Les chercheurs de l’Institut Infras et de l’université de St-Gall ont constaté que, quand l’offre d’accueil est 

bien développée, les mères travaillant à plein temps sont plus nombreuses, alors que le temps partiel aug-

mente chez les pères. Cela permet aux femmes d’améliorer leurs chances sur le marché du travail et de se 

rapprocher de celles des hommes. Inversement, l’augmentation du nombre de pères qui réduisent leur 

taux d’activité montre qu’une bonne offre d’accueil favorise un partage plus égalitaire et équitable des 

tâches professionnelles et familiales, selon cette étude du Fonds national (PNR 60). Dans les communes 

alémaniques étudiées de manière approfondie, les chercheurs ont établi les relations figurant dans le ta-

bleau ci-dessous : 

Taux d’activité professionnelle des hommes et des femmes 

Capacité de places 

d’accueil en Suisse 

L’étude du Fonds national de la re-

cherche établit, pour la première 

fois, une comparaison entre tous 

les cantons suisses selon un même 

indicateur de places d’accueil, soit 

le nombre de places pour 100 en-

fants. 

Comme on le constate sur les 

cartes ci-contre,  la disparité de 

l’offre d’accueil est très marquée en 

Suisse.  Les cantons de Genève, 

Vaud, Neuchâtel, Zurich et Zoug 

affichent les taux d’approvisionne-

ment (aussi appelés taux d’équipe-

ment ou densités de structures 

d’accueil) les plus élevés.  

En moyenne, les chercheurs ont 

recensé une place d’accueil à plein 

temps pour 11% des enfants en 

âge préscolaire et 8% en âge sco-

laire. Ce chiffre est faible par rap-

port aux objectifs de l’Union euro-

péenne (33% pour les enfants en 

âge préscolaire et 90% en âge sco-

laire), relèvent les auteurs de 

l’étude. 

 

  Communes à forte 

densité de places 

d’accueil 

Communes à faible 

densité de places 

d’accueil 

Différence 

Femmes 

% femmes actives 

% plein temps 

% temps partiel 

  

77% 

12% 

64% 

  

70% 

4% 

66% 

  

+ 7 points 

+ 8 points 

-  2 points 

Hommes 

% hommes actifs 

% plein temps 

% temps partiel 

  

94% 

87% 

7% 

  

96 % 

96% 

  0% 

  

-  2 points 

-  9 points 

+ 7 points 

Figures tirées de la version abrégée de l’étude PNR 60, « Accueil extrafa-

milial des enfants et égalité ». Figures p. 4 



Frühe Förderung von Kindern kann Armut vorbeugen  
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« Wenn Kinder bereits im Vorschulalter gefördert werden, vermindert dies das Risiko, dass sie 

später im Leben von Armut betroffen sind », schreibt Caritas. Eine Umfrage der  Organisation bei 

den Kantonen zeigt auf, dass das Potenzial der Frühen Förderung in der Schweiz zu wenig gut 

genutzt wird. Der neue Monitoring-Bericht der Caritas im Rahmen von „Armut halbieren“ zeigt 

markante Unterschiede: Nur gerade vier Kantone betreiben die Frühe Förderung von Kindern ge-

zielt und systematisch.  

Accueil familial, crèches et accueil extrascolaire:                                  

Vers une intensification de la collaboration 

Armut wird in der Schweiz massgeblich vom Bil-

dungsniveau beeinflusst, schreibt Caritas in seiner 

Kommunikation über seine Umfrage bei den Kantonen 

in September und Oktober 2013. Dabei können 

ungleiche Startbedingungen beim Eintritt in den Kin-

dergarten im Laufe der Schulkarriere später nicht 

wettgemacht werden. Für die Armutsprävention ist 

daher die Frühe Förderung vor dem Eintritt in den 

Kindergarten entscheidend.  

In den letzten zwei Jahren erstellten lediglich vier 
Kantone (Schaffhausen, Zurich, Bern und Zug) Stra-
tegien zur Frühen Förderung. Ein Konzept ist in Erar-
beitung bzw.eine politische Vorlage zur Erarbeitung 
eines Konzept ist hängig: Luzern, Balsel-Landschaft, 
Freiburg une Basel-Stadt (internes Konzept).  

Der Grossteil der Kantone allerdings betrachtet die 
Frühe Förderung als Teilbereich anderer Politikfelder. 
Diese liefern zwar wertvolle Beiträge, greifen aber 
hinsichtlich der Bekämpfung von Armut zu kurz, 
meint Caritas. 

Caritas (2013), Mit Chancengleichheit gegen Armut, 

Eine Analyse der frühen Förderung in den Kantonen 

(disponible également en français.  

https://www.caritas.ch/de/aktuelles/news/fruehe-

foerderung-von-kindern-kann-armut-vorbeugen/ 

Caritas veut promouvoir l’encouragement pré-

coce pour lutter contre la pauvreté 

La pauvreté en Suisse dépend de manière prépon-
dérante du niveau de formation, constate Caritas. 
Ainsi, plus une personne est bien formée, moins elle 
court le risque de tomber dans la pauvreté. Des con-
ditions inégales à l’entrée à l’école enfantine ne pou-
vant pas être compensées durant la scolarité, la pré-
vention au moyen d’un encouragement précoce 
(offres préscolaires intra et extrafamiliales favori-
sant le développement harmonieux de l’enfant) 
avant  l’école enfantine est donc déterminante, es-
time l’association. 

Caritas a mené une enquête auprès de tous les can-
tons suisses entre septembre et octobre 2013. Celle
-ci aboutit à la conclusion que les cantons n’utilisent 
pas suffisamment cet outil de prévention.           

Seuls quatre cantons (Schaffouse, Zurich, Berne et 
Zoug) ont une stratégie d’encouragement précoce. 
Quatre autres se sont engagés dans cette voie (les 
deux Bâle, Lucerne et Fribourg). Mais la majorité 
des cantons ne fait au mieux que considérer l’encou-
ragement précoce comme faisant partie d’autres 
terrains d’activité politique. Même si ces dernières 
ne sont pas inutiles, leur efficacité n’est pas suffi-
sante s’agissant de la lutte contre la pauvreté, es-
time Caritas. 

Les associations faîtières natio-

nales de l’accueil familial de jour 

et des crèches ont fusionné  très 

récemment. La nouvelle fédération 

nommée kibesuisse a son siège 

à Zurich. Elle est présidée par Ros-

marie Quadranti, conseillère natio-

nale du PBD. 

Cette nouvelle fédération, très im-

plantée en Suisse alémanique, 

l’est beaucoup moins en Suisse 

romande, où elle ne comprend 

qu’une partie des associations 

d’accueil familial de jour et très 

peu de crèches.  

Plateforme romande  

Pro-Enfance                                 

Pour permettre une meilleure par-

ticipation romande aux débats 

nationaux, les différents acteurs 

de l’accueil de l’enfance des can-

tons romands cherchent à créer 

une plateforme d’échanges et 

d’information. 

Un groupe de travail, composé de 

l’Association romande des crèches, 

de l’Association des directeurs-

trices d’institutions de la petite 

enfance et de l’Association d’ac-

cueil familial de jour, a organisé 

une large consultation dans tous 

les cantons romands et prépare la 

fondation d’une nouvelle associa-

tion à la fin 2014. 

kibesuisse 

Fribourg 

Poursuite de la collaboration                                                 

L’accueil familial de jour et la 

Fédération des crèches travail-

lent depuis de nombreuses an-

nées ensemble: 

• Déduction fiscale des frais 

de garde—1999  

• Projet de loi sur l’accueil 

extrafamilial—2009-2011 

• Pétition « 30% pour l’ac-

cueil extrafamilial » -2011 

• Offre commune pour un 

logiciel gestion—2013 

Cette collaboration va encore 

s’intensifier à l’avenir. 
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La Fédération des crèches et garderies frib. est présidée par Marisa Rolle, directrice de crèche. Font aussi partie du comité: Jean-Pierre 

Chapuis, membre d’un comité de crèche; Bernadette Fasel, directrice de crèche; Mélanie Schorro, éducatrice et Rachel Wolhauser, direc-

trice de crèche. 
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Zoom sur le canton de Vaud : Etude des besoins 

Actualités nationales: aides financières et qualité 

Poursuivre et développer les aides fédérales     

Depuis 2003, la Confédération verse des aides fi-

nancières à l’ouverture de structures d’accueil pour 

les enfants. Ce programme d’impulsion arrive à son 

terme le 31 janvier 2015. 

En dix ans, Berne a ainsi soutenu la création de 

40’000 places en Suisse pour 247 millions de 

francs. Cependant, les fonds à disposition jusqu’en 

2015 ne suffiront pas pour enrayer la pénurie. Ros-

marie Quadranti (PBD/ZH), ainsi que 31 autres con-

seillers nationaux, ont déposé une nouvelle initia-

tive parlementaire visant à maintenir ces aides fi-

nancières au-delà de 2015. Celle-ci prévoit d’encou-

rager la qualité et les projets novateurs.                                               

63% des enfants en structures d’accueil        
Une enquête a été réalisée auprès des familles vau-
doises ayant des enfants entre 0-12 ans en sep-
tembre 2012. Le rapport de l’Institut des hautes 
études en administration publique (IDHEAP) a été 
publié à la fin août dernier.  

« Un premier résultat qui émerge de l’étude est que 
l’accueil extra-familial (AEF) est une réalité pour 
63% des enfants vaudois âgés entre 0 et 12 ans », 
lit-on dans le rapport. Pour au minimum 1h/sem, 
mais en moyenne 19h40 (soit environ 2 jours).  

Si on distingue selon les tranches d’âges, l’utilisation 
d’un mode de garde extra-familial ainsi que le temps 
d’utilisation diminue avec l’âge de l’enfant: alors que 
21% des enfants en âge préscolaire ne sont pas gar-
dés en dehors du domicile, ce pourcentage aug-
mente à 33% pour les 4-7 ans et 51% pour les en-
fants entre 8-12 ans.  

Le type d’accueil le plus utilisé et le plus demandé 
est l’accueil institutionnel. 43% sont accueillis dans 
une crèche ou un accueil parascolaire institutionnel, 
soit un petit Vaudois sur deux. 

80% des familles utilisent entre 1 et 2 modes de 
garde et la raison principale de la demande d’accueil 
est l’activité professionnelle des parents. 

StimmeQ 

La voix pour la qualité                                      

Cette jeune association 

est une plateforme de 

communication pour promouvoir la qualité dans les 

premières années de l’enfant. Elle informe sur des 

offres et projets visant la « qualité dans la formation, 

l’encadrement et l’éducation de la petite enfance » et 

jette des ponts entre milieux scientifiques et société. 

 
Elle édite un miniMagazine, disponible sous  

www.voix-qualite.ch/fr/informations/minimagazine 

www.stimmeq.ch/de/infos-ueber/minimagazin 

Familles à revenus élevés en crèche                       
Les auteurs de l’étude (sous direction du prof. G. 
Bonoli) ont travaillé en collaboration avec Statistique 
Vaud et la FAJE (Fondation pour l’accueil de jour de 
l’enfant) - par ailleurs mandataire de l’étude. Ils se 
sont également intéressés aux caractéristiques socio
-économiques des familles. 

Ainsi, la probabilité d’être pris en charge dans une 
crèche augmente avec le revenu des parents. Les 
familles à haut revenu (plus de 8’001 Frs/mois), et 
plus particulièrement celles avec plus de 15'000 Frs/
mois, sont les plus grands utilisateurs de crèches. 
Les familles à bas revenu, par contre, utilisent moins 
souvent les crèches dans tout le canton, à l’excep-
tion des villes-centre. 

Profil des familles ne faisant pas appel à l’AEF 
Les catégories à faible revenu et avec un niveau de 
formation de la mère bas sont fortement surrepré-
sentées parmi les familles qui ne font pas appel à 
l’accueil extrafamilial (AEF), relève l’étude.  

« Le fait de ne pas faire garder son enfant est le plus 
souvent le résultat d’un choix personnel. Une pro-
portion non négligeable de parents (40%) cite toute-
fois le coût comme raison importante pour ne pas 
confier son enfant à une structure », lit-on dans le 
rapport.  

Etude disponible sous: http://www.faje.ch/actualite/RapportBonoli_FAJE_Beoins29_aout_2013.pdf 

Une date à retenir: Samedi 7 juin 2014                                  

Une grande rencontre des familles sur le thème « Conciliation Travail-Famille », organisée par 

la Commission cantonale de l’égalité et de la famille, aura lieu le 7 juin 2014 à l’occasion du 

20ème anniversaire du Bureau du même nom. La Fédération des crèches et garderies collabore 

à la préparation de cette manifestation:  parcours en ville, stands de découverte, concours pour 

les enfants et repas intergénérationnel à l’Arsenalt à Fribourg. A vos agendas! 


